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DES 


Le Président 
de la Commission 
de reclassement 

prévoit : 
© Une dépense de 80 
milliards ; 


© Une réduction de 
20 °/+ des effectifs; 


© Une révision des 
impôts forfaitaires 
des commerçants, 
avocats, medecins ; 


© Une augmentation 
de la patente. 


des fonctionnaires. 


Une commission a été créée en avril dernier 
pour mettre au point cet immense travail. Composée 
de représentants des différents ministères, 
et de la C.F.T.C., 
M. Daniel Coyne, président de Chambre 


C.G.T. 


des Comptes. 


Le rôle de cette commission est d'étudier chaque cas particulier et de 
l'échelle des traitements. 

? Aura-t-elle terminé sa tâche à la date limite qui 

lui a été fixée ? Ces questions nous les avons posées à M. Goyne, qui a bien 


modifier ensuite, s'il y a lieu. 
A-t-elle progressé 


voulu rous préciser 


du corps enseignant et de 
coup génés. Les autres foncti 
jour en jour, ont demandé aussi 
eur reclassement. Et, dans l'esprit 
la plupart d'entre eux, reclasse- 
ment est synonyme de rajustement 
raitements. C'est là toute la ques- 


» Le gouvernement ayant ialssé er 
tendre qu'une décision interviendrait 
avant le ler janvier, tous les fonction- 
naires s'attendent à être augmentés 
à cetie date. 

— La dernière augmentation est du 
1er août ? 

— C'est exact. Elle fut même de 
p. 100. Mais le coût de la vie, de- 
puis, a au moins doublé dans le même 
temps. 

» Les salaires sont plus élevés dans 
l'industrie privée : aussi, nombre de 
-et d'ingénieurs de Etat 
s l'Administration. » 


a 


Un médecin marseillais 
était chef d’une bande 
de gangsters 


qui, notamment avait pour) 


les dépouiller, torturé deux 
commerçants toulousains! 


(DE NOTRE CORRESPONDANT PARTICULIER.) 


trois ans, 


d'inconnus qui lui déclaraient : 


— Nous sommes de la Résistance 
mes et des munitions, Nous allons immédiatement procéder 


priété des 
à une perqu 


ition. 


LES ZONES 

DE COUPURE 
pour Pari 
et la banlieue 


Pour Paris et la banlieue les z0- 
nes de coupures sont ainsi délimi- 
tées 

1) LUNDI et MARDI 


D (Paris) : sections 
reel, Saint - Ambroise, 


Charonne. 
Groupe C (banlieue) 
Lumière. 
2) MERCREDI et JEUDI 
Groupe F (Paris) : sections Da- 
mes, Trudaine, Barbès. 
oupe E (banlieue) : ex-Nord- 
Est Parisien, ex-Esi-Lumière, ex- 
Sud-Lumière. 
3) VENDREDI et SAMEDI 
Groupe B (Paris) : sections 
Boissière, Grenelle, Rennes, Italie. 


Groupe À (banlieue) : ex: 
Lumière. 


ex-Ouest- 


y a un peu plus de cinq mois, le 26 m: 
| gros quincaillier toulousain, M. Lou 

qui se trouvait avec s 
nague, dans les environs de Toulouse, recevait, à 21 heures, la visite 


MARSEILLE, 19 novembre. 
pour préciser, un | 
é de cinquante- | 
a propriété de Gra 


Brusson, 
femme dan: 


Vous cachez dans votre pro- 


M. Brusson, qui avait la corisctence 
tranquille, invita les soi-disant résis 

nts à procéder à toutes vérifications. 
En compagnie de son épouse, il les 
accompagna dans leur visite minu- 
üeuse de la maison. 

Les visiteurs qui n'étaient autre que 
des gangsters venus pour dépouiller 
le quincaillier, brusquérent les choses. 
Tis se jetèrent sur le couple. le ligo- 
tèrent et lui firent subir un interro- 
£atoire accompagné de coups, gifles 
piqûres d'épingle. Puis, les revolvers 
furent sortis et les gangsters en mena 
sèrent M. et Mme Brusson, Comme 
M. Bruson ne révélait toujours pas 
où était caché son argent, l'un de: | 
bandits déclara 

« Je vais vous faire parler. Enlève- | 
lui ses souliers et ses chaussettes. » | 

Roulant alors quelques journaux 
comme une torche. il y mit le feu et 
chauffa les pieds de M. Brusson. Mme 
Brusson s'évanouit. Le quincaillier ne 
dit toujours pas où se trouvait son 
tresor. 

Et ii pensait ainsi avoir sauvé sa 
fortune, lorsque le bandit lui déclara 
ancor, 

— C'est raté, nous allons partir. 
mais pour que personne ne nous tra- 


hise, nous allons vous faire à 

la casserole. Il voulait dire : les brû- 

ler vifs. | 
(Suite en page 3.) 


Le gouvernement a décidé de reclasser, 
a magistrature. Cette décision nous a beau- 
nnaires, voyant leurs revenus s'amenuiser de 


celui du reclassement 


de la 
elle est présidée par 
la Cour 


par, priorité, les membres 


Je reviens à gon sujet : 

— La Commission terminer 
bientôt ses travaux ? 

Le président Coyne sourit : 

— I existe plus de deux cents ca. 
tégories de fonctionnaires. Nous exa 
minons chaque cas. Les syndiéats éta- 
blissent, actuellement, un projet qu'ils 
doivent prochainement nous soumet- 
re. 

— Avant le ler janvier ? 

Bien entendu. C'est la date Il- 


mite. 
Combien ce rajustement de trai 
tements coùtera-t-il à l'Etat ? 

— Il est difficile de répondre avant 
que la commission ait terminé ses tra 
vaux... Environ 80 milliards. Et ceci ne 
permettrait pas encore de donner aux 
“Tonctionnaires des salaires équivalents 
à ceux qui sont versés dans le secteur 
semi-publie. 


20 °/o de fi 


— Le déficit budgétaire va donc 
s'accroitre ? 

— Non. Car cette mesure fait partie 
d'un plan d'ensemble ; elle doit être 
compensée par une augmentation des 
resources fiscales. 

— Une augmentation des impôts ? 

— Non, Mais une meilleure répar- 
tition des impôts Les salariés sont 
actuellement les seuls à les payer in- 
tégtalement, Il faut reviser le régime | 
des forfaits auxquels sont soumis les | 
commerçants, les médecins, les avo- | 
cats : augmenter peut-être la paten- 
te.. On envisage, en outre, de réduire | 
le nombre des fonctionnaires. Sur ce 
point, les syndicats sont d'accord | 


Le président Coyne hésite : 


— 20 % 
approximati 

— L'Etat est pourtant 
agents. 

— Pas avec tous. Beaucoup de 
fonctionnaires de fralche date sont 
des contractuels que l'on peut licen- 
cier avec simple préavis d'un mois 
De toute façon, cette mesure n'aurait 
rien de spectaculaire. Les licencie- 
ments s'effectueraient lentement, pour 
ne pas désorganiser les services ; ils 
s'étendraient sur plusieurs mois. 

— Croyez-vous qu'il soit possible 
de réintégrer ces contractuels dans Wj 
circuit productif ? 

— Naturellement, La France man- 
que de main-d'œuvre. même d'em- 
ployés. 

— Vous n'envisagez pas d'abaisser | 
l'Age de la retraite ? | 

La réponse vient sans hésitation 
cette fois : 


prut-tire. Mais c'est très| 
e Né à ses 


relever le pays, il faut mobiliser au 
contraire toutes les énergies. Abaisser 
l'âge de la retraite ne serait d'ailleurs 
qu'une demi-mesure dont le budget 
supporterait le poids. 

Et, en me reconduisant, le président 
Coyne conclut. comme pour lui-même: 
— Oui. c'est la bonne formule 
réduire le nombre des fonctionnaires 

et améliorer le sort des autres. 


DES SAVANTS 
SOVIETIQUES 


viennent à Paris 


LONDRES, 19 novembre. — Radio- 
Moscou annonce qu'un groupe de sa- 
vants soviétiques ont. quitté Moscou 


par avion pour se rendre à Paris, afin 
d'assister au congrès organisé pour le 
50 anniversaire de la mort de Pasteur. 

Le groupe comprend l'académicien 
Pavlovsky et les professeurs Engel- 
gardt et Zbarsky, membres de l'Aca- 
démie des sciences. 


gra 


FONCTIONNAIRES 


sera-t-il réalisé 
à temps? 


Par François CHARBONNIER. 
E gouvernement doit résoudre avant le 1* jan- 
vier un grand problème 


ux peuple de jeunes et jolies candidates qui 
promotions dans les classes € grands sujets », € coryph: 
« petits sujets » et « premier quadrille ». Des enseignes char- 
Avant de comparaître, les candidat 
chaussons et tendent leurs nerfs, car le trac q 
un tremblement des jambes, quelle catastrophe ! 


Concours 
de: danse 
à l'Opéra 


Coryphées 
Premier 
quadrille 
Petits 
sujets 
attendent 
leurentrée 
en scène! 


se tue dans 


MOULINS, 19 novembre. — M. 


recteur de l'hebdomadaire « C 
four » 


La Charité-sur-Loire 


cours d'une collision d'automobiles. 

M. Yves Helleu avait été réélu le 
10 novembre, comme tête de liste du 
MRP. 


Aucun incident 
ce matin 
à La Villette 


Des piquets d'agents avaient été pla. 
cés ce matin devant les grilles du mar- 
ché de La Villette, pour éviter les in 
cidents qui s'étaient produits hier en 
tre chevillards et fonctionnaires du 
Ravitaillement. 

Mais les agents n'ont pas eu à inter- 
venir. Aucun fonctionnaire du Ravi- 
taillement n'est venu et les 194 veaux 
qui représentaient les seules bêtes à 
vendre aujourd'hui, ont été acheté par 
le-syndicat de la boucherie. 


ajustent leurs 
traduirait par 


La femme mystérieuse 
étranglée à Beausoleil 


sur la voie romaine 


fut la victime d'un représentant 
ét) eN parfumerie qui sest jeté, hier, 
sous un train près de Saint-Mandé 


18 novembre 1920, 


fumeri 


La brigade criminelle, avertie, n 
pas hésité à s'en tenir exclusivement 
à la version du suicide. 

Elle avait de bonnes raisons pour 
depuis cinq jours. elle était en 
possession de plusieurs lettres écrites 
par Jacques Marcy, pour annoncer à 
sa famille la décision qu'il venait de 
mettre à exécution. 

Depuis cinq jours, elle essayait de 
retrouver la trace du jeune homme 
qui avait quitté la chambre qu'il oc- 
cupait, 10. rue des Ursulines, en y 
laissant ces lettres destinées à expli- 
quer à ses parents et à la police, les 
raisons de sa détermination. 

Mais les policiers cherchaient moins 


cela 


PUISSANCE INTERNATIONALE, L'UNESCO. 
jouit, au Majestic, du privilège de l'exterritorialité 


ET après-midi, dans le grand 
de la Sor- 
te, sous la 


présidence de M. Georges Bidault, et 
devant les représentants de qua- 
rante nations, la première Conté- 
rence générale de l'U.N.E.S.C-O. 


Ce vocable, qui désigne l'Organi- 
sation des ‘Nations Unies pour 
l'Education, la Science et la Cul- 


t pas encore très familier 

ns. Ji le deviendra sans 
idement, étant donné q 
le siège de l'U-N.E.S.C.O. a été fixé 
L'Hôtel Majestic en abrite 
l'Hôtel Majestic 


tre un hôtel : pai 
coopération internat 
u jouissant, 
ju'une ambassade, du 
“érritorialité et sur 
le drapeau de 
l'U.N.E.S.C.O. à l'exclusion de tout 
autre pavilion. 

Le programme 
que le champ d 
en réalité, toutes les br. 
l'activité intellectuelle, pédagogique 
il reste à savoir danı 
re les con: ions po 
litiques, qui devraient rester étran- 
gères à l'U.N.E.S C.O., pourront 


TOUTES LES 
. 10 SECONDES... 


être bannies. C'est l'inconnue du 
problème, et il faut déplorer, à cet 
égard, qu'à une organisation dont le 
but est d'éduquer et d'informer les 
masses, l'U,R.S.S. ait jusqu'à pré- 
sent refusé de participer. 


Quoi qu'il en soit, la France, qui 
se félicite du choix de sa capitale 
comme siège de l'organisation, sou- 


La première Conférence générale 
s'est ouverte cet après-midi à la Sorbonne 


haite une cordiale 
ies membres de ia conférence géné- 
rale et s'efforcera, pour sa part, de 
ne rien négliger pour que la charte 
de l'U.N.E.S.C.O. signée par qui 
rante et un pays, mais rati 
une trentaine 
plus tôt possible le caractère d'uni- 
yersslité Qui peut seul 
~R. H. 


efficac 


UR la voie ferrée q 
S station de Bel-Air, on a découvert hier matin, vers 11 h. 30, le 
corps, coupé en deux, d'un jeun homme, Jacques Marcy, 
Chennevières-sur-Marn: 


nvenue à tous 


Le procès de 


“Je su 


partout 


CLAUDE 
JEANTET : 


— J'étais objectif 
dans mes 
commentaires ! 


(Compte rendu d'audience 
de MAITREPIERRE) 


L'interrogatoire du premier des accu- 
sés continue. Si la première audience 


conduit à Nogent-sur-Marne, non loin de la 


| 
| 
é le| 
représentant en par- | 


à sauver un désespéré qu'à arrêter 
un assamin. Car Jacques Marcy était 
un criminel. Et c'était pour le livrer 
à la justice que la brigade criminelle 
déployait tant de zèle à le retrouver. 


Jacques Marcy est le meurtrier del Jeantet, le moins haissable des trois 


ans koa lon décou peut-être, est surtout le plus diffi- 

fete Jeune femme que lon découvrit | ciie à mettre à quia. Le président 
leux de Beausoleil, dans les escarpe-| Didier, avec toute la douceur qui 
à caractérise sa manière, est. pour sa 


ments qui dominent Monte-Carlo, et 
que lon appela «la mystérieuse 
étranglée de la voie romaine », par- 
ce que ce sentier emprunte le tracé 
d'une voie historique. La jeune fem- 
me, ligotée avec une gs 
n pour ‘signe d'identi- 
Atalons auone bamus marguss dini.| excelle à se refaire servir les lignes 
tiales. Auprès d'elle on avait ramas-| — des milliers et des milliers de 
sé un paquet de gauloises vide et des| lignes — où il se flatte d'avoir adroi- 
lunettes. La rumeur publique_parla| tement fourré sa pensée véritable. 


de drame de l'espionnage à £ 
En réalité, cette jeune femme, Ro- Astuce diabolique 
Le commissaire du gouvernement 


sois Le res “Ha Pr ans, arri- 
vée à Paris, en 19%, ilie 
a. Passé assez) le harcèle, infatigable, dans ce ter- 


tale, Coutances, assez r 
devait étre là victime d'un| rier interiniaire, et ÿ va dun tel 

une imait assez pour| cœur qu'il finit général t par avoir 
z er Pl vu le dernier mot. Cela prend du temps. 


De pes veuioie qu'elle, li survive 4 HR een res 
alors que le désespéré. devant les dif-| mais donne 
i dont la longueur et le caime fini- 


ficultés de la vie contre lesquelles il 
ne se sentait pas assez de courage| raient par nous agacer. 


part, bien décidé à en venir à bout. 

Jeantet, à l'escrime dialectique, est 
d'une bonne force moyenne. Il dérobe 
avec une habileté certain et, sous le 
déluge de cituations que le président 
tire de ses innombrables articles, il 


pour lutter, avait résolu d'en finir, En réalité, collaborateur assidu ce 

par le suicide. | i'horrible « Je suis partout ». Jeantet 

-fp a été surtout le rédacteur politique du 

ulement, prenne iej  « Mon geste. explique-t-il à ses| «Petit Parisien ». Alors que les 


Parents. dans sa dernière lettre, n'est 
celui d'un fou, mais celui d'un 
omme qui ne veut pas affronter 18| trait son poison boche d'une main 
vie dans les circonstances actuelles légère et d'autant plus malfaisante , 
Et il narre longuemen! crime « qu'il faisait absorber à une opi- 
d , :_- nion agonisante, c'éatit du pur Goeb- 

Jean LELEU. 


bels avec une astuce diabolique. » 
(Suite en page 2$ (Suite en page 3.) 


la rendre Cousteau et les Rebatet faisaient crier 


Toutes les 10 secondes un Douglas décolle quelque part 
dans le monde. 9.375 départs d'avions Douglas s'effec. 
tuent quotidiennement sur les lignes mondiales aériennes. 
civiles ou militaires. Plus de 11.000 avions de transport 
Douglas ont déjà été produits. En service sur 85 lignes 
aériennes. dont les principaux réseaux européens. 


Yves Helleu, député de l'Allier, di- 

rre- 
a été tué ce matin près de 
(Nièvre) au 


et vomir le patient, Jeantet adminis- | 


S’ADRESSANT CETTE FOIS 
A UNE AGENCE AMÉRICAINE 


THOREZ revendique 


catégoriquement 
la présidence 
du Conseil 


M. YVES HELLEU EË précise: 
député M.R.P. de l'Allier | 


un accident d'auto! 


n'y aura pas suff, c'est que Claudek 


LE BRUIT 
DE LA MORT 
DE PÉTAIN 


je Nous ne sommes 
tisfaits de 1 
réponse socialiste di 
OUR la troisième fois en trois jours, M. Maurice 
P Thorez s'adresse à l'opinion à travers la presse 
anglo-saxonne. 
Aujourd’hui, c'est à l'agence américaine 
I. N. S. qu'il fait ses confidences. En voici les principaux 
points : 
(1) Nous demandons la présidence 
Ds ete 
Rte 
Je le déclare d'une façon caté- 
P A onp a A kna 
dique la présidence du gouvernement 
TT 
breux. 
Nous sos es satisfaits á 
O riaden EST DÉMENTI 
D Da R a ra teuit re 
DR et mn [in 


ndu 
enu et qu 


mum de ses intérêts la classe ouvrière ï décès ne serait rene 
1e qu'après les obsèques. 

Le communisme n’est pas une Are | 
matière d'exportation comme du , qu lendit l'accus$ 
parfum. Je suis parfaitement! Taute Ci do justice, 
cuuscient que chaque pays présente o de déclarer que, tep? 


des conditions, un climat qui lui sont 
propres. 


Q 


s pris au n 
t est sans 


Les socialistes craignent d'ètre 
orbés par les communistes 
ns ce parti que nous propo- 
C'est une erreur de leur part. 


On nous reproche d'être à 1 
remorque de Moscou, Cette a 
firmatiun que nos ennemis es- 
saat d'accréditer est absurde. 11 y a 
plus d'un siècle que le communisme 


LA COMTESSE 
DE HARRINGTON 


et son jockey 


est né en France et qu'il y à ses pré= J embre. — Le 
curseurs. qui s'était m 
* “alors qu'il était solde 

Le parti communiste entend. se dans les troupes 


gouvernement, ne pas appliquer 


(6) un programme communiste. Ce 


serait une escroquerie. Le redresse- 
ment de la France ne peut se faire 
qu'en commun, 


Au premier plan de nos préoc- 

cupations la défense du frane. 

Equilibrez le budget — et mes 
imaurmations prouvent que cet équil 
bre est réalisable sans alourdir la fi 
calité existante — développez la pro- 
duction et le franc sera solidement 
assis. 


FOURRURE a NORD 


"s 7, Rue LAFAYETTE 


PRÈS LA GARE DU NORD) 

que boud 
a FOURRURE QUI PLAIT 
au PRIX qui CONVIENT 


Ca ACTUELLEMENT 
ČI MISE ENVENTE 
DE MANTEAUX 


ASTRAKAN 
YEMEN 
MOUTON 
PATTES ASTRA 
CHACAL 

RENARD 
POULAIN 


MANTEAUX 


L'un des voleurs du sac 
postal de la gare 

de Lyon a brülé 

2 millions en billets 
de 5.000 francs ! 


On connait maintenant en détail le f 
scénario monté par jes voleurs du sac 
postal de la gare de Lyon. 

Les deux hommes dont l'un, Ernest 
Tireau, âgé de 31 ans, demeurant au 
Raincy. était commis depuis plusieurs 
années déjà au bureau du tri de la |: 
gare de Lyon et l'autre, Raymond |] 
Plet, âgé de 28 ans, et demeurant à | AJ 
Alfortville, était employé comme | 
chauffeur de nuit de la chaudière FA 
d'une des installations de chauffage du | DE 
bureau. s'étaient mis d'accord. 

Tireau avait jeté son dévolu sur le 
sac de la recette du 8 arrondisse- 
ment qui était placé sur un chariot de 
la cour des ambulants. Il supposa que 
ce sac, destiné à l'étranger devait con- 
tenir une somme importante. Il n'eut 
pas le temps de le voler 

Il réussit quand même à s'emparer 
d'un autre sac qu'il plaça non loin des 
douches et du vestiaire. Piet arriva 
alors, prit le sac. le mit au vestiaire. 
puis, le soir, lorsqu'il vint prendre son 
service à la chaufferie, le transporta 
dans les sous-sols. Là, il fit brûler 
le sac de toile, ainsi qu'une somme 
de deux millions en billets de cinq 
mille francs, neufs, et dont les nu- 
méros se suivaient. 

On sait ce qu'il advint des quatre 
autres millions que se partagèrent 
les deux hommes. Cette samme a éié 
retrouvée au domicile de l'un d'eux 

Longuement interrogés. ce matin. 
Tireau et son complice ont été en- 


voyés au Dépôt. 


sE 


SKUN 
SSON 
CASTOR 
ASTRAK 

RENARD 


ARGENTÉ 
à del phù 
supers! 


EN SERVICE 
SUR AIR FRANCE 


dorand 


Votre santé 


votre jeunesse 


AFFINE 
vos hanches 


par Robert-H. RAYNAUD 


me songe. à contenter impor- 
de ni HA 


Vo nice à ense et à 
ssible, , 


fi la jambe 
droite à droite pendant que réa 
Éret 


remontent à ia 


deux jambes tendues a! 
fi 


et les talons des fessiers, Et 
r 


VOICI LA PIECE 
DE DIX FRANCS 


Mais au lieu d’être en 
argent. elle est en 
cupro-nickel 


Le ministère des Finances com- 
munique + 

Les pièces de dix francs, en eu- 
pro-nickel, dont la frappe a été au- 
torisée par l'ordonnance du 16 juil- | 
let 1945, vont être mises inces 
eireulation. 
semblabi 


aux 
même montant 


Républiqu 
est inserite la dev 
é, Fraternit 
ce, encadrée 


découpent des ét 


zà POISSY 


A Clairvaux, ESTEVA 


cultive son 


RESNES, rendez-vous des anciens 
tion, a été souvent nommée iro; 


F 


petit jardin 
par Jean GOUJON. 


notables démonétisés sous l'occupa- 


l'atmosphère « fashionable » de cette maison s'est quelque peu dissipée. 


Les détenus lef plus représentatifs ont 


Ceux qui restent en tant que pré- 
venus, jouissent pourtant encore des 
nombreuses prérogatives ordinaires de 
cet état. Ils pruvent lire et écrire 
La bibliothèque de Fresnes est riche 
de livres de qualité, principalement 
d'ouvrages historiques. Les visites des 
avocats constituent un prétexte à pro- 
menades intérieures, en même temps 
qu'un agréable dérivatif à l'inaction. 
Les prisonniers emploient les heures 
creuses à jouer au bridge, Certains 
reclus ont acquis, au bout de deux 
ans d'entrainement, une science ex- 
traordinaire. Dans quelques années, on 
dira peut-être d'un virtuose de sa- 
lon : « Il a un jeu de Fresnes +. 

Pour les agités, il reste aussi la res- 
source de changer de costume. 

Beaucoup de prévenus étaient entrés 
en prison avec toute leur garde-robe. 
à défaut de pouvoir amener leur va- 


firent ensuite parvenir un paquetage 
quelconque. Lorsque le général, qui 
s'était laissé pousser un collier de bar- 
be pour protester contre les services 
du coiffeur, quitta définitivement 
Fresnes pour Poissy, i! fut obligé d'en- 
dosser son rugueux costume. 

L'amiral Esteva, qui avait été un 
prisonnier effacé et muet, protesta 
également lorsqu'il dut revêtir l'habit 
des maisons centrales. 

Pour Béraud, l'opération avait sur. 
tout présenté des difficultés matériel- 
les. étant donné la corpulence du 
condamné qu'on eût dit frappé d'une 
attaque, et qui semblait, la lèvre in- 
férieure pendante, à peu près privé 
de sentiments. Il fallut plusieurs 
Jours de recherches avant de décou- 
vrir des vêtements qui puissent lui 


let de chambre. De Brinon, pour n'en \ Poissy dans une tenue manifestement 


citer qu'un dont le jugement n'a pas 
encore eu lieu, venu avec les bagages 
d'un régiment, dispose toujours d'une 


doùzaine de complets et de cin- 
quante cravates assorties 
IL y a quelque temps, un brave 


voyou, égaré au deuxième étage de 
Fresnes, qui est — on le sait — léta- 
ge « noble ». fut traduit en Cour de 
justice et acquitté. Comme il avait 
tout de même quelques peccadilles à 
confesser en correctionnelle, son dé- 
fenseur lui proposa de faire prolonger 
sa détention $ Fresnes, plutôt que de 
le laisser retourner sur-le-champ à la 
Santé. L'homme manifesta une vive 
anxiété : 

— Non, Maître, je vous en prie 
dit-il précipitamment: la Santé, évi- 
demment, c'est dur, mais je ne veux 
à aucun 
Comme 
ajouta : 

— Qu'est-ce que vous voulez. là- 
bas, eh bien ! c'est pas mon monde 

Le général Pinsard, qui s'était si- 
gnalé par son caractère revendicatif, 
avait fait, à Fresnes, les plus grandes 
difficultés pour revêtir le costume 

nal. C'était trop petit, ou trop grand 

1 était malade, il se piaindrait au 
recteur, Finalement, les détenus 
magasin d'habillement. excédés 
laissèrent partir à l'infirmerie et lui 


revenir à Fresnes. 
s'étonnait, 


pri 
avocat 


n 


huit ons 

le rè- 
Angie- 
— miss Honor Horria 
de Lanrest a connu le colo. 


— Rien 
garder. 


ma grades pus. 
vent; la Duerre éclate entre 
le roi et Le Parlement, Honor 
¥ trente-dous ons. Fi les ho 


inen! 
biiy 


fuge dans sa famille, Richar 
Gronvila devenu género! 
roi, qui n'a pas orané de 
mer, Ces mêmes hasords 
qua. Richard Grenvile 


Eent attirer l'armée du Por 
iment dang un 


ègo, quitia 
Mengbiiiy, en Mie, ot y 

e malord lui son fila 
aw Honor doit recueil 


je 


vallée, un ca! 
gnirent, tis 
à la suite de leur chef, plongèrent par 
la petite route étroite qui descend à la 
mer. John le 
contrérent el 


ris-presse + 
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moi, je vis que l'enfant avait ses vête- 
ments mouillés, la face et les mains 
égratignées et sanglantes. 
y prendre garde et me regardait d'un air de défi. 


— Je n'irai pas, disai 
m'y forcer. 


DU MAURIER 


AMG LA MENAI THIS 


Quand 


Is arrivèrent près de 


li ne paraissait pas 


il. Vous ne pourrez pas 


à faire, Honor. Il nous faudra le| 


La côte est maintenant inabordable et 
J'ai signalé à la barque de débarquer le pré- 
cepteur à Mevagissy ou à Gorrau, où il 
gera comme t l'entendra. J'ai trouvé ce garçon, 
à mi-hauteur de la falaise. à un mile de Pol- 
kerris — il est resté avec de l'eau jusqu'à la 
poitrine pendant trois heures. Dieu seul sait ce 
que dira sir Richard quand il saura notre bévue; 
— Peu importe, dis-je. Je m'en charge, quand 
nous le reverrons et si nous le revoyons jamais. 
Ce garçon va revenir à la maison avec moi et, 
avant toute chose, mettre des vêtements secs. 
La chaussée de Menabilly es 
en haute terre et commande une assez jolie vue 
à l'est comme à l'ouest. 
sais pourquoi fe regardai du côté de la route 
côtière qui descend de Coombe à Pridmouth et 
vis, se profilant sur le ciel 


arran- 


je l'ai déjà dit. 
A ce moment, je ne 
au-dessus de la 


ler solitaire. D'autres le rejoi- 
'arrétèrent un instant, puis, 


vit aussi. Nos yeux se ren- 
nous regardämes un bon 


moment. Entre nous Dick. les yeux baissés, claquait des dents. 
Au vieux temps, Richarg ne se faisait pas faute de me taquiner sur mon 


sang de la côte sud, al lourd, disalt-l, par comparaison avec celui qui courait 
| mais je 
ce jour-là, aussi rapidement qu'il l'avait jamals fai 


dans ses veines, celui de la côte 


— Avez-vous les clefs 
père ? dis-je. 
— Oui 


de votre 


— Toutes ? 
— Toutes. 
— Sur vous ? 

— Oul. 

— Alors, ouvrez la porte du pavil- 
lon. 

Ti obéit sans me poser une seule 
question. Dieu merci, son père avait 
su lui apprendre la discipline et, un 
instant plus tard, nous étions tous 
trols devant la porte ouverte 

— Levez la natte sous ce bureau, 
dis-je, et soulevez la dalle. I! me re- 
vec stupéfaction et, sans un 
mot, obéit encore. L'escalier apparut 
aux regards. Ne me demandez rien. 
John, lui dis-je. Nous n'avons pas 
de temps à perdre. Un passage sou- 
terrain relie cet escalier à la mal- 
son. Prenez Dick avec vous, après 
avoir remis la dalle en place au-des- 
aus de vos têtes et gagnez l'autre 
bout du tunnel Vous arriverez dans 
une petite pièce. une cellule, d'où 

un autre escalier. En haut de 
celulcl, est une porte qui s'ouv 
de crois, de l'intérieur. Mais n'es 
sayez pas de l'ouvrir avant que je 
vous prévienne de la maison. 

— La chambre voisine de la vô- 
tre ? dit-il Celle de l'oncle John ? 

— Oui, dis-je. Donnez-moi les 
ciets, Vi 

Dick ne nous inquiétait plus. Il 
avait, à mes façons, senti le danger 
tout proche. Il ne pensait plus à 
s'échapper. I courut au trou comme 
un lapin à son terrier. Je regardai 
dohn placer la natte sur la dalle, des- 
cendre après Dick, replacer la pierre 
au-dessus de sa iète raître 
Le pavillon était vide, tel qu'i) l'était 
cinq minutes auparavant, Je me pen- 
Chal, refermal la porte, at mit la ciet 
dans ma robe. Je regardai vers l'est 
On ne voyait plus personne. Les sol- 
dats devaient être en bas Is allaient 
faire boire leurs chevaux au moulin 
et seraient à Menabilly dans dix mi- 
mutes, La sueur inondait mon front 

jacé. pendant que j'attendais Matty. 

'aurais donne fout ce que je posë 
dais au monde pour un bon verre de 


brandy. 

Très loin, du côté du phare, je 

ais Frank Penrose toujours lancé 

Tla recherche de Dick, pendant que 
dans les pâturages. une des filles de 
la ferme appelait ses vaches sans 
Souci des soidats qui montaient la 
côte. 

A ce moment, ma fillette Joan ar- 
tiva en courant pour me ramener. 
Son joli visage était anxieux, ses doux 
cheveux floftaient au vent. 

— lis arrivent, dit-elle. Nous les 
avons vus de: fenêtres. Ils sont très 
nombreux, à cheval. lis traversent le 


parc. 
Un sanglot l'interrompit et elle se 
mit à ma chabe aussi vite 
qu'elle je pouvait. au point que, prise 
moi-même de panique, je ne pouvais 
eMM 


2. Paris-presse (c} 


puis jurer que je pensais, 


plus penser qu'à la large porte de Me- 
nabilly, encore ouverte pour me rece 
voir. 

— J'ai cherché John partout, re- 
prit-elle, mais sans pouvoir le trou- 
ver, On l'a vu. paraît-il, du côté des 
Gribben. Oh, Honor ! Les enfants 1 
Que vont-ils devenir ? Que va-t-il se 
passer ? 

J'entendais des cris du côté du pare. 
et le roulement sourd et rythmique 
des chevaux au trot. Non pas le pas- 
sage bref d'un escadron, mais le plé- 
Unement prolongé d'un régiment, le 
claquement des gourmeites, le son al- 
gre d'un bugle. 

On nous attendait. Tous étalent aux 
fenêtres de la galerie, Alice et Mary, 
les Sawle, les Sparke, un petit groupe 
apeuré, uni devant le danger et deux 
autres visages que je ne connaissais 
pas, les figures pointues et surprises 
d'enfants étrangers avec des capes et 
des cols de dentelle. Je me rappelai la 
dame qui était venue se mettre sous la 
protection de ma sœur et quand nous 
entràmes dans le hall. repoussant der 
rière nous la porte, je vis les chevaux 
dans la cour, encore harnachés, sur le 
dos lesquels les grooms avaient jeté 
des couvertures blanches et cramoisies, 
marquées aux coins d'une tète de dra 
gon. Un tête de dragon... et soudain 
J'entendis cette voix claire et froide. 
dominant les autres : 

— Si cest lord Robartes, je puls 
vous assurer qu'aucun mal ne vous 
sera fait. Je le connais depuis long- 
temps et je saurai parler de vous. 

— J'avais oublié de vous préve- 
nir, murmura Joan. Elle est arrivée! 
avec ses deux filles, il y a une heure! 
à peine. La route est coupée et elle 
n'a pas pu continuer sur Saint-Blazey. 
C'est Mme Denys d'Orley Court 

Elle se retourna. Ses mêmes yeux 
étroits, aux paupières lourdes, quel 
J'avais souvent revus dans mes rêves. 
ses cheveux dorés. plus dorés qu'ils 
ne l'avaient été dans le passé — l'art 
ayant tenu conseil avec la Nature 
File tressalllit et, un instant, parut 
gènée, puis elle me sourit, de ce sou- 
rire lent et faux que je n'avais pasi 
oublié. Elle me tendit les mains : 

— Quel plaisir, Honor ! Mary ne 
m'avait pas dit que vous étiez aussi 
à Menabilly. 

J'ignorai la main tendue, car une 
infirme dans sa chaise peut se per- 
mettre les mauvaises manières qu'ii 
lui plait et lui rendit son regard à 
ma façon, le soupçon au cœur. Les 
chevaux entratent dans la cour Les 
bugles sonnaient. La pauvre Tempe- 
Tance Sawle tomba à genoux, les en- 
fants pleuraient doucement et mal 
sœur Mary, entourant Joan et Alice 
de ses bras, se dressa, très påle. 

Seule. Gartred gardait son caime. 
ses mains jouaient avee sa ceinture 

— Priez bien, madame Sawle. dis 
je Les vautours s'assembient. 

Et, comme il n'y avait pas de bran- 
dy à ma disposition, je me versa 
un verre d'eau et bus à la santé de 


Gartred. 
(A suivre) 
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CASINO DE PARIS 


convenir. Il prit la direction de 
trop étroite 

— Espérons qu'avec le temps, cef 
s'arrangera, avait-il murmuré avant 


de quitter la cour de Fresnes. 

Mais on ignorait s'il faisait allu- 
sion à sa défroque pénitentiaire. où 
s'i) parlait de son sort. 

1 y a quelque temps, Béraud tra- 


[Pro HAI? LE :| 


ARTICLE : 


DE FRESNES-PALACE | 
A FRESNES-ECOLE 


vaillait avec Pinsard dans une an- 
nexe de l'infirmerie. située au der- 
nier étage de Poissy. Pièce lépreuse 
où la lumière pénétrait par d'étroites 


fenêtres inaccessibles. Les têtes va- 
sées et les visages des condamnés 
penchés sur leur ouvrage faisaient 


des taches livides dans la pénombre. 

Les deux reclus découpaient des 
étiquettes huit heures durant, avec 
des ciseaux à bouts ronds, assis de 


part et d'autre d'une grande table 
sur laquelle s'élevaient des liasses de 
planches sortant des presses. Leur 
besogne consistait à prendre une 
feuille, à la couper en petits mor- 
ceaux et à placer ceux-ci dans des 
boites 

Ni lul. n! Pinsard, ne portaient sur 


ue rapiécée, le galon rouge 

le détenu qui n'a pas eu 
on durant six mois. Un té 
moin qui avait vu Béraud à Fresnes 
la veille de sa commutation de peine. 
ne le reconnut pas 

Comme on demandait au condamné 
sil manifestait quelque désir. celui- 
ci répondit 

Si seulement je pouvais boire 

la nuit, et avoir le droit de conserver 
auprès de mon lit un quart avec de 
Feau potable 


Fontevrault, 


aller_simple 


Il y a quelques semaines, un convoi 
de 250 condamnés a quitté Fresnes. 
pour Fontevrault. Les détenus ont 
gagné en cellulaire une gare voisine. 
gardée par la gendarmerie, 
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iquettes 


guement réglementaire a eu lieu dans 
les wagons spéciaux. 

Parmi les prisonniers qui ont accom- 
pli, sans billet de retour, le voyage 
vers Fontevrault, se trouvaient Abrial, 
Dayras et Bussières. 

Bien que l'abbaye bénédictine de 
Fontevrault date du XII siècle, c'est 
une maison centrale, et les mêmes 
règlements qu'à Poissy y sont appli- 
qués. Mais la disposition des leux, 
classés monuments historiques, ne con. 
vient guère à l'usage de prison à 
effectif nombreux. 

Les aménagements sanitaires sont 
déficients ou inexistants. La distribue 
tion d'eau est insuffisante 

Présentement, Abri al 
Bussières et Angel 
Abrial, parce qu'il a plus de 70 ans. 
et les autres parce qu'ils resteront 
trois mois reclus avant d'être assu- 
jets à la règle commune. 

L'afflux des détenus à Fontevrault 
a eu comme première répercussion 
un accroissement des visites. 

Des salles d'attente aux murs énor- 
mes. on accède à l'appel de son nom 
à d'étroites cabines grillagées. Elles 
{ont vis-à-vis à d'autres cabines éga- 
lement grillagées, dont elles sont sé- 
parées par un large couloir où ci 
culent les gardiens. Il y a naturelle. 
ment le côté détenu et le côté public 

Abrial a vu son fils ces jours-ci. 

— Je supporte, a-t-il dit, mais cela 
ne peut pas être pire 

Puységur, qui a 80 ans, et qui fut 
si longtemps le doyen des condamnés 
à mort de Fresnes, ne reçoit pas de 
visite. C'était un doyen jovial et phl- 
losophe. I est demeuré un condamné 
placide, bien qu'on lui ait coupé 
barbe ‘qu'il s'était laissé pousser à 
Fresnes, une grande barbe hirsute, 
poivre et sel. Il déclarait à qui vou- 
lait l'entendre, alors qu'il était encore 
menacé de la peine capitale : 

— Je n'ai jamais été si heureux de 
mon sort. Tout le monde me laisse 
tranquille, même ma famille. Je me 
repose enn. C'est parfait. 

laurras est l'hôte d'une cellule du 
couvent des Cordeliers, à Riom. Il 
était déjà muré dans sa surdité, avant 
de l'être dans cette prison. Il écrit 
le mémoire introductif d'un exposé 
des faits. en trois volumes avec un 
index, susceptible d'être plaidé par] 
son avocat, en cas d'une révision 
hypothétique de son procès. 

Esteva, dont l'âge interdit qu'il soit 
astreint au travail, dispose à Clair- 
vaux de quelques mètres de terrain. 
Durant ses moments de liberté rela- 

tive, 11 cultive son jardin. 


Dayras, 
sont en cellule 


Solange Schwartz paraîtra le 25 no-| 
vembre, à Pleyel, au cours du gala | 
| unique Les Etoiles de la Danse, Elle 
| dansera avec Serge Lifar le pas de 
| deux du Chevalier et la Demoiselle. | 
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Johny HIGHSMITH 


ns et son piano 
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quelques erreurs 


4 
21 


et quelques 
bonnes idées 


| 


trop habillé pour la circonstance. De plus il est inadmissible de 
le porter sans chapeau. Le sac est trop sport, le jupe ridicu 
lement courte et crime de lèse-élegance, elle porte des soquettes 


l'Art avec un grond A. Et puis, il y o 
ment voloble dens le dom 
et puis il y o lo mode 


de le rue, avec des talons houts. 
Anma en a A. La jeune entant est très bien vètu. 1! porte sur un over-oll 
= de lainoge un capuchon de gros lainoge à plis creux 


į 
il y avoit beaucoup d'idées et parfois des ri 
J. Cte dame un pou ronde n'e pes trouvé le formule qui 

rectifierait son embonpoint. La veste courte, la jupe plis- 
zie, lo coiffure qui élargit encore le visage poupin, tout contri- 
bue à souligner les courbes trop occusées. Les ci sont 


5 est vêtue d'un très simple tailleur de velours cò- 
+ telé marron, col de fourrure, revers de fourrure aux gants 
et aux bottillons. C'est une tenue parfaitement cdsptée à l'heure 


matinale et très confortable 

G. 5° voisine est le « dome qui en met toujours trop ». Sous 
un monteou de loutre, elle a une robe verte, son chapeau 

est grenat avec une plume d'un outre vert que le robe. Le man 

chon est en leopard. Elle porte un collier de chien, des cheveux 

flous comme une enfant qu'elle n'est plus et des bijoux partout 

Abondonce de biens nuit ! Attention aux assortiments de cou: 


leurs 

7. Le dernière penonne est très élégnte, € Deux pièces » 
+ noir, grand chapeau de velours, sac pochette. Un seul re- 
roche. Elle est trop élégonte pour l'heure et le lieu, Un peu de 
rétion lorsqu'on se trouve dons un endroit oumi public que 


ussures 


billée : robe du soir, courte ou longue. 
Cette personne est la petite-fille des « merveilleuses » 
+ trefois; jolies à regarder mais perdant en charme ca qu'elles 
gooneient en excentricité, Le montou ne monque par de Ehic 
ligne est tout à fait nouvelle, mais les détails sont laissés ou 
hasard. Le soc est trop élégont pour le manteau qui est sport 

La plume du chapeau manque de discrétion 
C'est une étudionte vraiment trop peu 
visible à vingt pos 
Madeleine Sologne ou Veronics 


ME DE BEAUSOLEIL 
a eu son épilogue à SaintMandé 7° 


étudionte ! 1 
en mieux 
jaucoup 


Suite de la première page veillée ensuite, pendant plus d'u 
K p page) Sure face au plus beau paysage de 
Ayant décidé avant de mourir, de la çMéditerranée, avant de passer à 


connaltre sans restrictions toutes les l'hôtel où j'ai pris mes bagages pour 


foies de la vie en compagnie de sa rentrer à Paris par l'express de 22 
maitresse, lls partirent le 19 octobre. heures.. » 

près des haltes joyeuses en Avignon Ren aris, l'assassin tarde à 
à Marseille, à Saint-Raphaël, à Nice. se suieider. Mais on etonne de Tab 
À Villefranche, le couple dominé par sence de Rolande Hélaine. Le frère 
la mort, passe ses derniers jours dans de la jeune femme s'inquiète de i 
le site le plus beau de la Côte d'A retrouver 

t dans le style le plus pervers qu ie 
a sans doute cru romantique, Jacques „ Mais avant de disparaitre de son 
Marcy. à la fin d'une longue et amou- logement, il téléphone | précipi 
Teus réverie dans une ploëde en por, Ment à la police judiciaire et c'e 


M. Casanova, officier de police à la 


dure de la voie romaine, étrangle sa 
de |- ne brigade criminelle, qui recoit la con- 


maitresse en simulant de la caresser 


e fidence anonyme que voici 
= Min diet a Au:! Venez vite 1 Un erime a 
s é is 10, rue des Ursulines 
Car elle a cru qu'il la-serrait très Jacques Marcy a assassiné sa mai- 
fort pour l'embrasser. hanan 
D'une écriture maladroite et trem- Et l'assassin disparait. I hésite 
biče. Jacques Marey a confié à ses pendant cing jours Finalement la 
malheureux parents tous les détails  Prainte de la junice lui donne le cour 
de l'atroce scène rage de se jeter sous un train 
« J'ai serré pendant plus de 3 mi- "Epilogue lamentable d'une carrière 
nutes. Elle n'a pas eu le temps de veule 
réaliser. Elle n'a pas souffert. Je l'ai JILL 


Prochainement, pour l'ouverture de 
BADINAGE, débuts du 1* prix de 
|a chanson française JACQUELINE 
|RICARD, 1. rue de Balzac 


DEMAIN | 


BATAILLE 


RESTAURANT LA POTINIERE 


Cadre agréable - Cuisine exquise - Prix raisonnables 
DEJEUNERS - DINERS EN MUSIQUE 
30, rue dò 4-Septembre - Téléph. : OPE. 96-27 et 68-75 


P 
SA ROGER 


NICOLAS 


B> 
Tous les soirs au Cabaret 


YVE 


ontani 


avec l'orchestre 


l= Michel EMER 


au 


CORSAIRE 


14, RUE DE MARIGNAN — ELY. 59-31 


THES et DINERS DANSANTS 


LES DINERS -SPECTACLES DU == 


PAVILLON DE L'ÉLYSÉE 


LE RESTAURANT CHIC DE PARIS 


HÉLÈNE ROBERT 


La Grande Vedette du DOGE 


casna cave | ÎLE DRAP D'OR JéLynda MYREN 


triomphe dans son tour de chant, 
novembre 


, rue de Bassano - ELY. 04-31 
DINERS - SOUPERS 
de 21 heures à l'aube 
avec 


VLASTI KRIKAVA 


et ses 30 tziganes 


WILLY KEITH and his band 


DANY LAMAR 
FRANCE CLERY 


Jacqueline RICARD 


Cadre historique de H. RIGAL 


jusqu'au 


AU CIRO’S 
JELU ALMA ET 


PFERNAND DALLY 


2 ORCHESTRES TYPIQUES 


Henri Rossotti, Falcon “Aero 
Dejeune: 


~ Thés donsants - Diners spect. 
6, rue Dounou ~ OPE 68-32 et 62-91 


LE MONARQUE 


5, avenue de l'O; 


ULMER| 


Retenez votre table 


Tous les soirs 
Venez diner et epplaudir 


SAINT-GRANIER 
JEAN GRANIER 


CHAMPI 
Au GRAND LARGE 


16, rue Poncelet WAG: 22-75 
Ouvert toute lo nuit 


VOUS POUVEZ GAGNER 


10 MILLFONS 


LE GROS LOT 
DE LA 


LOTERIE 
NATIONALE 


7 
G plus formida 
américain 


POPS and LOUIE 


DINER A 21 Heures DEUX SPECTACLES 


numero 


4 


danseurs f 
grecs 


CONFERENCES 


Sorbonne : « 


L'influence 


de la civilisation arabe sur la cul- 
française », par le Professeur 
Massignon. 
EXPOSITIONS 


: Salon de l'Aviation. 
tier : Art Suisse 


"THEATRES 


Op Reläche 
Opéra-Comig. 3615 Les Noces de Figaro 
Com -Frane Chandi 

Agnès-Capri 


nå Pal 


La Publici 


Ambassad. … 2 
Antoine 3: sépulture 
Athenee 20,30 Chaillot 
bourgeoise 
ciers. 
emp. p. a ve 
Les cent vierges. 
a mille cares 
s Parents terribles 
Jeux d'Esprits 
L. Fauss. Confidenc. 
L'extr. Capt. Smith 
Miehel Qu. le diab, y serait 
Miehodière 45 Aup., de ma blonde. 
Mogador 245 No. No, Nanette. 
2 F 
20.45 


Le Tar du Crépuse. 
La Mégère approv 
Georges et Margaret 


Moncey 
Montp. Baty 


z-mot. 


Les dern 
La terre est ronde. 
Le Mouton noir. 

ravst_ de Lengoft. 


Seime: 


CHANSONNIERS 


Rude i» Paix. 
Horr. er pr. Prune. 
R. Asso, V. Valli 
G. Charley, Caries, 
Roce. 
Dans un fauteuil 


HALLS 


Bourvil, Ulmer. 
R.Nicolas. Gr. revue 
Aëdrius, Giraud, Rog. 
La Belle de Cadix. 
Paris Extra-Dry. 
Edith Piaf et les 

Comp.4.1.Chanson 
J'y crois (D. Rysel) 
C'est de is toite 
OI NI U! (rev) 
En r'venant d'la rv. 
La Joie renait 


Européen 
Fol, - Bergère 
Mayol ? 
Petit - Casino 
Tabarin 


Cirque d'Hiv, 21 
a 


Craddocks, Zemgan- 
no. Les Fratellini 

pierre Alizes 
clowns, poneys. 


Medrano 


CINEMAS 
FILMS FRANÇAIS 


La Bataille d1 ran. 

Nous ne sommes pas 
mariés 

Le Revenant. 
Patrie 

I suffit d'une foi 

L'Ennemi & visa 


Agriculteurs 


Clichy Palace 
Colisée ... 


La Belk 
Foire aux Chim. 
trie 
La Belle et la Bête. 
Symphon. pastorale 
ymphon. pastoral 
ll suffit d'une tois 
La Foire aux Chim 
L'ennemi ss visage. 
Mission clandestin. 
Le Revenant. 


Le Père tranquille. 


Quai 
Patrie. 
Nuits d'Andalouste. 
: La Bataille du gail 
Pari 


des Brumes. 


Vivienne 


FILMS PARLANT ANGLAIS 
30, 20.30 Du sang ds le soleil. 


parte 


Brondwny, 12 à 24 
Caméo s 
Cinémonde : Opéra 


La sœur de son va. 
Mort n'ét. pas r.-vs 
La mariée célibi 

La Mais 4. L 92r 


Lord Byron 


Marbeut . La Splendeur des 
Aubersor 
Napoléon + L'amour ch. un toit 
Pagode .. : Verts Pâturages 
Panthéon >». | Route sem. d'étoiles 
Paris, perm. Mon amie Sally. 
Porti Ville ouverte. 
La Royale, perm.. Les mains qui tuent 
Triomphe Back Street 
FILMS ETRANGERS DOUBLES 
Cinéeran . Ville ouverte 
Cinéph. Monim. .. Poigne de fer. 


Démons de l'aube. 
Ville ouverte. 
+ Fantasia 

Mrs Miniver. 
Ville ouverte. 
Mort n'ét pas e 
Boom-Towrn. 
La Just. des hommes 
<aupcons 
Rythme d'amour, 


Ciiehy. 


Gaumont-Palace 
Impérial 


La femme 
Mrs Miniver 
Les Sans-Soucis. 


u portr. 


perm. xi 
Aci. perm. 


Vous pourrez entendre 


ce soir 


PROGRAMME NATIONAL, — Bol- 
18 

45. Prinei 
15, Récital 
Au pays de la 
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cabaret. 


„et demain 
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sa vérité 


Par Marc BLANCPAIN 


M. Thorez parle 
aux Anglais... 


par le truchement du-TIMES, et il 
fait ainsi, écrit PARIS-MATIN « à 
la face du monde, acte de candi- 
dature officielle à la présidence du 
zouvernement de la France ». 

Thorez, écrit l'EPOQUE, cherche 
« à séduire l'Angleterre » et à « ha- 
bituer les esprits, en France et à 
l'étranger, à la perspective d'un 
gouvernement à direction commu- 
piste ». 


Et les Anglais 
répondent 


Si l'on en croit P. Courtade, de 
r pour l'opinion anglo- 
saxonne « la victoire de notre parti 
est admise comme un fait incontes- 
table et incontesté » ; et de citer le 
N. Y. HERALD TRIBUNE qui écrit 
que « seul le parti communiste pa- 
valt avoir l'élan et le dynamisme 
nécessaires... » ! et d'affirmer que 
la position de la France se trouve 
renforcée dans le monde par cette 
per de la démocratie fran- 
çaise ». 


Certains Français n’en 


disent rien... 


Le FIGARO, par exemple, se 
contente de citer les quelques pas- 
sages essentiels de l'interview, sans 
les commenter. FRANC-TIREUR 
fait la même chose, quoiqu'en meil- 
leure place et à la une. Le POPU- 
LAIRE ne consacre pas plus de 
place aux paroles de M. Thorez 
qu'à l'annonce d'un bal des Cathe- 
rinettes, et c'est pour appeler M. 
Thorez « l'anglomane » ! 


D'autres demandent 
à l'électeur de 


répondre. 
dimanche prochain. M, Thorez, écrit 
FRANCE LIBRE, ne dit pas « quel. 
les mesures le parti communiste 
propose pour sauver le frane et 
assurer le ravitaillement de la po- 
pulation… Son silence montre son 
embarras. Il atteste la portée exac- 
te de ses présentes démarches dont 
l'échec ne nous parait pas dou- 
teux ». L'EPOQUE, moins rassurée, 
les abstentions : « Aucune 
fatalité ne pousse Thorez à la pré- 
sidence du conseil, bien au con- 
ë enir dimanche pro- 
chain c'est désigner Thorez pour 
les fonctions de chef de gouverne- 
ment ». 


D’autres prétendent 


qwil a déjà répondu 
et que le parti communiste est 
moins puissant aujourd'hui qu'il ne 
l'était hier, et qu'on peut contester 
cette victoire que P. Courtade pré- 
rente comme « incontestable et in- 
contestée », Aux élections du 10 no- 
vembre, écrit RESISTANCE, « le 
parti: communiste est sorti ` vain- 
queur, mais le bloc socialo-com- 
munisie a été le vaincu. La pro- 
position d'un ministère s'appuyant 
sur les deux partis d'extrème-pau- 
che ne résiste pas à un examen 
sérieux, Même l'adjonction d'un 
certain nombre de députés colo- 
niaux ne suffirait pas à donner is 
majorité absolue ». 

Ft COMBAT précise : « En 145. 
sur 579 sièges, communistes et so- 
cialistes en occupaient 298. Présen- 
tement, ils en totalisent 254 sur 


du gouvernement 
la majorité se dérobe sous leurs 
pieds. » 


D’autres, encore, 
trouvent bien 


vagues... 


déclarations du leader commu- 
M. Thorez, dit L'AURORE. 
qu'il ne peut pas faire æ 
trement, pour l'instant, suit d’ 
tres « chemins » que ceux 
és Lénine en 1917. Mais ce 
n'est pas le chemin qui nous inté- 
resse, c'est le but » : et le but. 
ajoute L'AURORE, n'est-ce pas 
la domination de la France par 
un partí dont on sait bien quelle 
sera, quand il sera le maitre, la 
politique ? » 
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POUR LE FOIE 


FORTE RECOMP. à < 
contenus dans serviette égarée 
Ternes, samedi 16 soir Al : 


EFFERVESCENCE 
DANS L'AMEUBLEMENT 


L'industrie du meubie, paralysée par! 
les innombrables décrets et lois imposes 
à sa profession. vient, au cours d'une as- 
semblée plénière tenue le 13 ct à ia Mu 
tualité, de renouveler sa confiance à ses 
dirigeants syndicaux 

uprès de 
r 


ce dernier une seconde audience. 

'Cette délégation. composée des repré- 
sentants des chambres syndicales di 
l'Ameublement de la région parisienne 
et ae la Fédération i- upan 115 syndi- 
cats) offre de mettre en fabrication ei 


en vente dans un bref delai un program- | 
me de meubles destinés aux sinistres. | 


aux jeunes ménages, et aux bourses mo- 


ON OFFRE 


SUPERBES MANTEAUX 


LA FOURRURE 


Directemen su Fabrigue 


| FAUTEUILS + SALONS + CANAPÉS-LITS 


qui rapport. papiers | 


ue les combats se poursuivent 


MA Les représentants alliés 


ont commencé leur enquête 


à la frontière | 
gréco-yougoslave 


M. Tsaldaris hésite à saisir l'O.N.U. 


des incidents de Macédoine 


EPUIS hier on signi 
de représentants alliés q 


Done 


les troupes gouvernementales et les 

D'autre part, le journal « Eleuthe 
ria » croit savoir que les milieux di 
plomatiques grecs ont dissuadé M 

'saldaris d'exercer, auprès de l'O.N.U 
Un recours tendant à provoquer une 
enquête sur les frontières, recours qui, 
selon eux, se heurterait au veto 5o- 
viétique. Après avoir consulté ses re 
présentants diplomatiques à Washing- 
ton et à Londres, M. Tsaldaris prendra 
une décision à ce sujet 

M. Tsaldaris, qui a remis hier aux 
ambassadeurs de Grande-Bretagne et 
des Etats-Unis une documetation dê- 
taillée sur les incidents de frontière, 
effectuera aujourd'hui la même dé- 
marche auprés de l'ambassadeur de 
France. 

On déclare ce matin à Athènes que, 
tandis que prenait fin la bataille au- 
tour d'Archangelos, une bande forte- 
ment armée déclanchait une nouvelle 
offensive autour du mont Ozenas, en 
direction du village de Notia. La ba- 
taille a duré toute la nuit de diman 
che et la journée de lundi. jusqu'à ce 
que les forces armées importantes, 
soutenues par l'artillerie et l'aviation, 
soient parvenues à attirer les « parti- 
sans » dans la plaine et leur aient in- 
figé de lourdes pertes. Le triangle- 
Skra Notia-mont Ozenas a été, de- | 
puis, complètement nettoyé. | 

L'état-mejor communique que le 
mont Ossa, en Thessalie, a été éga- 
lement complètement nettoyé | 

Les guérillas se poursuivent en | 


La piètre défense 
de Claude Jeantet 


(Suite de la première page) 

— Je donnais, dit-il. des commen- 
taires, des renseignements officieux : 
je le faisais en toute objectivité. 

— Vous aimez beaucoup ce mot- 
là, remarque finement M. Didier. 

‘cela dit. impossible d'obtenir de 
l'accusé qu'il définisse franchement 
ce qu'il servait sous l'étiquette d'Or- 
dre européen 

Vous n'aviez pas vu ce que| 
c'était ! s'emballe le commissaire du | 
gouvernement, Tous les Français 
dignes de ce nom savaient que 
c'était l'annexion pure et simple de| 
la France à l'Allemagne ! | 

» Vous si bien informé, vous 
viez pas compris ? Votre conei 
vous l'aurait expliqué. 

— J'approuvais, non pas la politi- | 
que allemande, mais la politique de | 
Vichy | 

— Les yeux fermés ! 

— J'ai toujours écrit franchement | 
ce que je pensais 

Son défenseur. Me Baudet, s'éve: 
tue à lui tirer l'expression d'un r 


| 
| 


yaj 


aujourd'hul, 


tout iiey... 

‘On rit : lui-même ébauche un sou- 
rire.. L'avocat insiste 

Sans doute, si j'avais pu savoir 
que la Russie changerait de camp, que 
l'Amérique entrerait en jeu | 

— Vous étiez mal informé? | 

Z Sans doute. tantôt volontaire- 
ment, je le crains, tantôt involontal- 
tement. 

— Réponse de Normand, 
ministère public. 

=- Dites donc, s'obstine, la perche 
toujours tendue, Me Baudet, dont le 
bras commence à se fatiguer, dites 
done que votre respect pour Pétain 
vous empéchait de renier la politique 
à laquelle vous vous êtes associé jus- | 
qu'au bout | 

Pour la première fois, une réponse | 
claire et nette : 

— Parfaitement, dit-il. 

Et soulagé par cette réponse : 

— C'est ce que ʻe voulais vous en- 
tendre dire, fait, en se rasseyant. le 
valeureux défenseur. “. 


juge le 


COLUMBIA et OASTORETTE 
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SANS INTERMEDI 


Sachez danser 
en 3 leçons 


Leçons particulières toute heure (11 studios, 
25 prot.) ; soirées d'ensemble. Swings, valse, 


ATHENES, 19 novembre. 


en divers points de la frontière, la présence | 


observent ia situation et enquêtent | 


cents combats qui ont eu lieu entre | 


terroristes. | 
Thessalie de Mesochori. dans le | 
district Trikala. 

Selon d'autres informations, un æ| 
bunal du peuple établi par les guéril- 
las à Anthrakia, dans la région de | 
Grevena. en Grèce septentrionale, a| 
condamné à mort par flagellation 18 | 
villageois. La sentence a été immé- 
diatement appliquée. Soixante-dix au- | 
tres villageois non capturés ont eté | 
condamnés à mort. | 

Les accusés auraient aidé un grou- 
pe de soldats réguliers qui avaient 
séjourné un moment dans ce village 
(A. PA. F. P) 


Le chef de l'état-major | 


grec est parti 
pour Londres 


ATHENES, 19 novembre. — Le gé-| 
néral Spiiiot *'ehet. d'état-maÿe 

i le général Rawling, ehet de ia Mix | 
sion militaire britan t partis 


ce matin par avion pour Londres. | 


Le médecin 
était chef 


(Suite de la première page) 

M. et Mme Brusson furent alors at 
tachés sur le siège d'une vieill 
mobile que les bandits inondèrent 
d'essence. Un briquet allumé s'appro- 
cha. M. Brusson eria : 

= Ne me tuez pas. Combien voulen- 
vous pour nous laisser en pai 

~ Ún million. 


Le quincaillier toulousain indiqua 
qu'il avait quelques pièces d'or de 20 
lollars chacune et qu'il allait leur en 
remettre 100. 

Sur les indications de la victime, 
l'un des gangsters prit une pioche et 
creusa dans le chais de la ferme. Un 
coffret de fer apparut. M. Brusson, 
libéré de ses liens, l'ouvrit et compta 
100 pièces. Il referma ensuite le cof- 
fret. mais les bandits déclarèrent : 


Un détective 


juif abattu à Tell-Aviv 
JERUSALEM, je 
RE 


de découvrir 


n des grou- 
s Stern ou Irgoun 


Les gangsters 
de la forêt de 
Fontainebleau 
sont arrêtés 


L'un d'eux, retrouvé à l’hôpi- 
tal Saint-Antoine, a permis 


toute la bande 


'e brigade 
chef de cabinet 


ja nuit de jeudi à 


Zvai Leumi. Un autre Juif a été Grâce à la rapidité de l'enquête, menée par la pre: 
blessé. mobile, les gangsters de Fontainebleau, dont M. Br: 
Les trois terroristes adjoint de M. Michelet, fut l’une des victimes, di 
rent de la i e h re 
j= vendredi, sont depuis ce matin arrêtés. 
- TI s'agit de quatre bandits qui opé- 
l'air, donnèrent à la fou raient depuis plusieurs mois : Emile 


Vérité, 22 ans, les frères André et 
Georges Baudoin, 23 et 25 ans. et 
Daniel Duhamel, 23 ans, qui tenait le | 
rôle de faux gendarmu 

Vérité sortit grièvement blessé d'un | 

| accident que la bande eut à Sens| 
quelques heures après l'agression. La 
gen le de cette ville signala | 
éiors à la première brigade mobile | 
que sur les quatre occupants, l'un| 
d'eux, blessé à la tête et à la poi- 
trine, avait été par ses ca-| 
marades à Paris. Le blessé fut re-| 
trouvé à l'hôpital Saint-Antoine. Mais | 
en raison de la gravité de son état 

il nè put être interrogé. 

Cependant. grâce à des renseigne- | 
ments recueillis dans son entourage. | 
les policiers réussirent à obtenir | 
l'identité de ses complices. Une à| 
une les fiches d'hôtel recueillies dans | 
les commissariats furent vérifiées et. | 
hier. le faux gendarme était arrété | 
à l'hôtel « de la Cité et du Midi ».| 
À Paris Plus tard, les visites dans 
les cafés que fréquentait la bande 
ne donnèrent rien et ce n'est que cet- 
te nuit que les deux frères Baudoin | 
purent être arrétés au saut du lit à 
leur hôtel 

Dans les locaux de la première bri- 
gade mobile, où ils ont été conduits, 
les gangsters ont passé des aveux| 
| complets. Ils reconnaissent de nom- 


marseillais 22 
de bande 


qu'ils se postalent sur les routes, près | 

des forêts. dans l'attente des automo- | 

bilistes. C'est ain qu'ils ont avoué | 

être les auteurs des agressions com- | 
sous les verrous. L'un d'eux. Napoléon | 
Pasqualini, navigateur, né en Corse. | 
il y a quelque 39 ans, se trouvait | 
déja en prison où il purgeait une con- | 


s 
recherchaient. 
médiatement. 


nt Phomme qu'ils 


iis l'abattirent im- 


Dans le haut Tonkin 


DES TROUPES 
vietnamiennes 
font leur entrée | 
dans trois localités | 


HANOI, 19 novembre. — On ap-| 
prend que les troupes nationales viet- | 
namiennes viennent de faire leur en- | 
trée à Phomoï, Laokay et Chapa. à| 
proximité de la frontiere chinoise. | 

Dans cette région se déroulaient de- | 
puis Plusieurs mois de durs combats | 
entre les troupes régulières vietna-| 
miennes et les troupes appartenant | 
aux partis d'opposition, notamment au | 
« Vietnam Quoo dan dang ». 


mises. au mois d'avril, dans la forêt | 
de Senlis, puis dans la région de| 
Rambouillet : d'une autre encore, en | 
octobre. à Rambouillet et. enfin, les| 
deux dernières agressions commises | 
dans la forêt de Fontainebleau. 
La perquisition dans la chambre de 
Duhamel n'a pas permis de retrouver | 
ni le képi ni la tenue de gendarme | 
qu'il revétait habituellement. Le ban- | 
dit prétend s'en être débarrassé après | 


damnation à trois ans d'emprisonne-| Sa randonnée 
ment. Ses complices viennent de :'y| , L'interrogatoire qui se poursuit rue 
rejoindre, l'Espagnol Marie Rodriguez, | de Bassano, établira si les bandits| 


étaient bien au nombre de quatre ou 
de six, ainsi que le prétendirent leurs 
victimes. | 


|Le temps qu’il fera 
qui indiquèrent le coup sont actuel- 


|| Demain : | 
lement recherchés. Temps Á ; 
L'or, qui avait été divisé en aix | Lg SP PE bee 


Vent d'ouest faible 
parts égales, m'a naturellement pas! | ins gun hrs pimene npérature | 
| 


dit Mariano, né à Ségovie, dont l'iden- 
tité n'est d'ailleurs pas certaine : J 
seph Tarquini. dit « Zé » né à Ba 
tia. titulaire de quatre condamnation: 
et, enfin. le dncteur en médecine Ro- 
ger Malet, né en 1908, à Orléansville 

Les deux indicateurs toulousains 


— Pour notre sécurité, nous allons | 
vous attacher tous deux sur un lit : | 
demain, des voisins viendront vous 
délivrer. | 

Ce qui fut fait. Mais ils n'omirent 
point, en partant, d'emporter le cof- 
fret qui renfermait plus de 400 piè- 
ces évaluées à 18 où 20 millions de 
francs 

Les trois tortionnaires étaient venus 
de Marseille, ainsi qu'un: quatrième. 
qui, durant toutes les opérations, était 
resté au volant de sa propre automo- 
bile. C'était un médecin marseillais. 
Roger Malet. dont le cabinet fait de 
fructueuses affaires avec les filles du 
Vieux-Port et aussi avec leurs sou- 
teneurs. Le numéro de la voiture dvait 
pu être relevé à Toulouse. 


Un coup de téléphone 


Le médecin, à l'époque, fut enten- 

du par la brigade mobile, mais ses 
explications, assez embrouillées, fu- 
rent accepées par les policiers. Ce- 
pendant, il y a quelques semaines, la 
section judiciaire de Marseille rece- 
vait un coup de téléphone ; on lui 
déclarait : 
Voulez-vous connaître les au- 
teurs de la grosse affaire de Toulou- 
se ? Cherchez done autour d'un mé- 
decin marseillais. 

La brigade Mancip ouvrit une en- 
quête, qui devait, cette fois-ci, don- 
ner de tels résultats que les quatre 
principaux inculpés sont maintenant 
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mee Nord-Est. | 
Jeumont 
Pant. 


promesen de parts 
B N, C.i de 


MARCHE DES COURTIERS 


Arselation M 

Min, Congo Francais 

NOT PMR Hadid 

Le Nie 

Penarrors 
naala den Pétraios 


Cinzano 
pernod 
Monaco 

De Beera 
Crow Mines 
Rand Mines 


Fume TER 
SAUVEZL'ESTOMACI [mec Emaus 
Soulagez rapidement CELT 


ces maux : Aigreurs, 


ésanie son dernier Robot 
Brûlures, Crampes, ne 


la CAFETIÈRE 


aucune surveillance 


minimum de dépense 
Service Commercial :PPR. 


ÉTABLISS MICHEL CARTEAU 
45, B4 DE SÉBASTOPOL — PARIS 1er 


aciditéstomacale qui en est souvent 
la cause sera facilement neutralisé par 
une petite dose de Magnésie Bismu- 
rédi (poudre ou comprimés )aprèscha- 
que repas. Visa Ne 1463 P 5244-8638 | 


et Ballonnements. ÉLECTRIQUE 
Z | AUTOMATIQUE 
Tan een | mue cor cbr AAN 
t t t si 
Sne digestion délsctususe. L'esse | meilleur café 
| 


ACHETEZ FAUTEUILS 
CANAPES-LITS FAUTEUILS-LITS 


Avis à Ralph-le-Monoclé 
Téméraire_et_chevaleresque beau 
ténébreux. venez dimanche à Baga- 
telle. Adélaide... jolie rousse au man- 
izau vert, vous reconnaitra. Et elle 
mettra. pour vous, des Chaussures 
d'Art LEPICART ! 


èges FERNAND 


31, r. de Charenton-12 
Mo Bastille 


:: viennent de gagner pour la 39% fois: 


LE GROS LOT 
DE 10.000.000 


ce qui porte à trois; milliards 
montent des lots remboursés 
aux heureux gognonts : 


atiss (H. Signoret) (118) G 
a M. M, Le Baron soi 
le n iJonamonei (110) 2: P 

F — 12 partant 
Port de 102, 104. 105, 108, 


m 


Parisiens, 


ELEST SONNO 
EL EST SON RANG 


n 


anny blatt 
dslnqui. lanaca 


(A 
cations de qua- 
lité mors la pro- 
duction estencore 
limitée 
peut o 
EBEM Ekoiz mcomo 
roble de montres bro- 
celets pour hommi 
domes à d 
Bulletin de 


HORLOGERIE DE BESANCON 


LEBEM 


14, Rue de Bretagne, 14 
PARIS 3° s. 
St-Sébostien-Frolssart 


EXACTITUD! 


Métro : 


M. le Ministre de la Production industrielle 
Etant membre du groupement Syndieol des Commerconts spéc1a6s 
en voitures d'enfonn, cest avec enthoutisme que nous révondons 
à votre appel pour faciliter le vente 
des lendeus d'utilité sociale portant 
lo morque UTIL-FRANCE. Nous serons 
pour oider les 


à vos poches 


Vous aurez à payer lan 
prochain plus de 900 cen-' 
times additionnels et plus| 


cher le métro et l’autobus 


Le Préfet de la Seine vient de faire 
distribuer aux Conseillers municipaux 
de Paris son projet de budget pour 
1947. Budget tout provisoire puisqu'il 
ne s'élève qu'à douze milliards et que 
les fiches rectificatives envoyées par 
l'administration Je portent déjà à en- 
viron seize milliards, Ce qui fait, pro. 
visoiremegt, quatre petits milliards 
de déficit 

L'Etat. sollicité pour venir en aide 
à la Ville, lui répond qu'elle doit 
équilibrer son budget par ses propres 
moyens. 

Soyons justement inquiets. C'est 

nous qui, en définitive. palerons le 
déficit de la ville de Paris sous for- 
me de plus de 900 centimes addi- 
Hionnels et d'augmentations de tarifs 
On parle notamment de doubler les 
prix des transports parisiens mais 
aucune proposition n'a été transmise 
jusqu'à présent par l'administration 
et c'est au ministre des Travaux pu- 
blies qu'il appartient de décider en 
dernier ressort. 
La méme histoire. qui ne nous 
amuse pas, recommencer d'ailleurs 
l'année suivante avec, naturellement 
quelques unités-milliards en plus à 
aider. 


LE COL DE L'ISERAN 
BLOQUÉ 


par les neiges 


GRENOBLE, 19 novembre (dépêche 
«_Paris-presse ») Par suite de 
brusques chutes de neige, on annonce 
de Lanalebourg que le col de l'Iseran 
a été fermé à la circulation 

Les travaux entrepris pour conso- 
lider la plus haute route d'Europe 
ont dû être arrêtés. 


RANSPORTS * 
PAR TRIPORTEURS A MOTEURS 
‘courses - Livraison bagages 
Paris-Tri-Express; 


Télephonez CEN. 


LEVITAN: 


63. B° MAGENTA - PARIS 
MIRO Gant DE LUST 


LE PLUS BEAU 
CHOIX 
DE MEUBLES 


IE RUSTIQUES 


ANNECY 


HOTEL CARLTON 
MEUBLE TOUT ler ORDRE. Ouvert 
Direction : C. FUGIER 
LIBELLULES-DUINGT. 


Livraison rapide colis. 2 : 290 tr. 


3 kilos : 400 fr. Envoyer commande 
ec virement 
IMBERT, 6, bd d'Indochine, PARIS (19) 7 are mets Lab} 
CCP. 560393, PARIS. 


OBJETS RARES ET. INTROUVABLES 


= et mème v 
CY CA 
KEY AVEC TOUTES PIÈCES DE RECHANGE 


MÉNAGÈRES EN ARGENT 
ET MÉTAL ARGENTE 
FETIÈRES “MONA” 
EN VERRE A FEU DE 6 TASSES 
u m 26, RUE VIVIENNE 
L “OCCASIONS” ris our. 46-30 
OUVERT SAMEDI - FERMÉ LUNDI # 


CHÊNE MASSIF 


|. \24500 


courses 


Résultats de St-Cloud 


PRIX D'ORSAT 


PRIX SAMOURAI 


| OFFICIERS MINISTERIELS 


VENTE PALAIS Paris, 30 novemb. 14 h. 
TERRAIN. Sup. : 3 h. 23 a. 46 €. env 


à ANGLET (Basses-Pyrénées) 


Cherbourg (G, Rridgiand) 1208) G. 
a Mme L. de Xenter 


K partanta. 
308. 306, 


307, 308, 


LA SEMAINE 
PROCHAINE 

plus de cheval chez 
les bouchers 


«car il sera taxé 


Le ministère du Ravitaillement an- 
nonce, ce matin, que les bêtes qui 
n'ont pu être vendues hier, à la sui- 
te des incidents de la Villette. seront 
semaine. entre les 
ris, par les soins du 
des viandes du ministère 
D'autre part, le ministère annonce 
qu'à partir de lundi, la viande de| 


cheval sera taxée, à son, tour. T) n'en | 


faudra certainement pas 
qu'elle déserte les étals. 


Fromage $ Sar tese wead 


FD. feuille denrées diverses de no- 
vembre pour toutes les catégories, saut 
J2 et J3. 

140 grammes contre Ticket FD. 
feuille de denrées diverses de novem. 
bre 1946 aux J2 et J3. 


mots croises 


J A M V y Vi Vi vi D 


plus pour 


40 grammes (creme d 


pouresur eD novembre. 
9. Peige. Prénom mameulis. 


| n | | Matérialité des faits Pre: 


« LE LAZARET » quartier Blancpignon 
EN BORDURE FLEUVE ADOU 
MISE A PRIX : 700.000 fr. S'adresser 
M: René MAVRE, avoué à Paris, 51, rue 
de Miromesnil, M* GATTE, syndic, 
1. boulevard Saint-Michel = Paris. 


ASTRAKAN 
SKUNGS 
RENARDS 
OPOSSUM 
CASTORETTE 
COLOMBIA 
YEMEN 
TAUPE 
ETC 


VENTE au Palais de Justice de 
Versailles, mardi 10 décembre, à 14 h. 


1° IMMEUBLE DE RAPPORT 


sis à PARIS (3% arrond.) 


Rue Royale, n° 7 


S.: 889 m., rev.br.ch.com. 432.350 f. env. 
MISE A PRIX: 8000.000 de franes. 


12° Propriété au Chesnay 


(près Versailles) Sup. :: 3.308 m2. 
MISE A PRIX : 1.800.000 francs 
dr. pr renseign. à Me de GAFF! 
mé à Versailles, 41. rue Parois 

M DUFOUR, notaire à Paris, 15, boul. 

Poissonnière. Et sur les lieux p. visiter. 

MAISON, 


| URGENT js ea, ti 


BRUNSWICK Sie 


(Loiret) 
h. 30, joli bourg. sur pass. auto-cs 
ris-Orléans. S'adresser : M+ ROUGI 
notaire, à OUTARVILLE (Loiret). 


” 
PE LE FOURREUR QUI FAIT FUREU 
PM. 62. 8d de Strasbourg -pes core se 

Fi 4, Avenue des Chomps-Elysees 


Renseignements intimes confidentiels 
FILATURES TOUTES MISSIONS 
| Mec pes avenues esana 
RECHERCHES DIVERSES. FUGUES VOLS ete 
nquétes avant et sur moralité 


E 
121.RUE $! LAZARE 
| FACE ROTEL TERMINUS GARE S'UAZARE 


HIRSCH VO CHAUSSEE VANTIN 
BIJOUX 
t. des Petis- Champs (Mag) 


| acHaT 
TRES 


Ale hib 

vec | amphibDie, 
plusgeresrichon 
d'atterrissage. 


| Pavons 
| De suime 
[PLUS CHER 


5 BIJOUX 


6 Piace de la MADELEINE (2* étage) 
, 


(ACHAT Z£ BIJOUX 
27, 


Brillants, Argenterie, Perles, ete. 
Ed Italiens. Société Hor. Suisse 


COMPACNIE GENERALE DES VOITURES A 
IMPORTATEUR- EXPORTATE 
R. CARDINET 


* TIMBRES-POSTE 
HON IG, 60, rue Mazarine PARIS 


FR POLICE 


BPLACE OPERA LARIA 
Pandfimé 


PARIS 17'-CA Teue mattue 


Achi 


COMPTANT 
TRES CHER 


au onzième. 


Quand deux sont es eqvò, on passe | 


Programme de voyage 
teminin. Au mème end 
esmbiés. Prosom — X. Tamisés. Au 
Maroc. 
Solution du problème n° 479 | 
E mnt e 
wa, Aurèle. — 3. Mari. Lares. 
4. Été Rénové. — 5. Ri. Résa 
&. Cones, Site. — T. Ingule. Ain. 
KNO. Dos. — 9. Ciel 


SOMMER privee 


Enquêtes - Recherches - Surveillances 
Qq, MISSIONS CONFIDENTIELLES - 39° on. 
Rue Saint-Lozore — TRinité 08-09 


PERDU chienne épagneul breton nom 
Récompense. Breton, 12, avenue 


Mac-Mahon. Paris (17°). 


TOUS BUOUX ET PERLES FINES 
Ne vendez rien sans consulter un spé- 
Fe ed an homne Ae melar peu 
Vos dormer un conscii utie e! profitabila 


63, boulevard Haussmann 
ACHAT == BIJOUX 


bd de Strasbourg. Me Strasb..St-Denis. 


de Ralph-le-Monoclé 
à Adélaïde F... 


« Ne m'attendez pas à Bagatelle 
Me déñe de toutes les rousses. Mes 
| hommages ! » Après le départ du 
|| porteur de cette annonce, ia char- 
mante secrétaire de notre rédacteur 
en chef a constaté la disparition de 
ses Chaussures d'Art LEPICART. 


CHAT BIJOUX se 


TRE RE 
| 3. Paris-presse (d) 


= se: Jouas a enlevé le rôle de vedette 
Médina, desservi par son adversaire 


H H Trois rencontres in- D tamt, Eu 7. avait une aittérpnes de et gur crochet du gauche, Car Falci- 
ternationales, trois phy- \ LA était 
Le combat M a Ent A Re ere mais En y aayat ET ee 
°- - ditiérentes dans le ring F. Fhusiurs fols À ambisi devoir. suc- den ter avee Medina. er on 
n a pas eu lieu ste Feter, Kane et Fe Contraire, rageasemeni à Fame ent, compris AUU Giit dangereux 
Sean Joyas loia Peu. rendit const se jeter sur es contres de so 
L'i li h d d Ene Je geat Te js Es t rs Que celui de nguillement, 1 prit l'avantage, de. 
alien, ci ampion U monde || pins de vue bore u ne. Ment SE ES "er" Spi gedans de, 


Le 
ge, par suite de l'efficacité démontrée Les eux 
.de la marche arrière a su [l'éviter || FE res Le sus Iaia au ppmamme SEn a nee ai ro Sr S 
plusieurs fois au cours de certains semblables. Alors Que, devant Théo EE a a i 
que 


Médina, Amietto Falcinelli a 
Car c'est un fait que Jouas a ter- Le tätique fuyant, Ado" Minati 
miné la rencontre en beauté, que Kane devant Pierre Le Mentec, a combiné 
a été à terre deux fois dans cette der- pe a. SAS opes 
nière reprise, autant par épuisement SAP ue tenai rs: 
que ur les coups de son adversaire, gu'ii était continuellement en achan 
qu'il était tellement hébété au coup {i trouva le moyen d'étoufles Ta 
de gong qu'il ne savait plus où se Mentec une sorte d'obstruction 
trouvait son coin, mais cela n'efface mobile. dernier en était paralysé l h 
nullement l'avance qu'ii avait acquise cr0u* Ge dernier en « Jouas, le plus tenace 
précédents Ae madel a a mi ne borer et de 
Ponden le prie minnin, en malgré un Jeu de Jambes" défectueux, tous » 
ettet 'accordait pas grande chan- amie cependant déplacer ame A 
Ee A Jouas gul, satgan dejà, parals prestement dans le rina, T déclare Peter KANE 
jus souvent, mais 


n'a pas tenu cette distance depuis 


« Donnez-moi Proietti, on Boxe et course pédestre 


y 

dramotique ou possible. Le regard fixe, rogov debout, Peter Kane, qui 

n'était lus olors que l'ombre du Peter Kone d'avant guerre, dut s'acerocher verra autre chose ! » neno Fucine mais, a ia distance f lii furent très pénibles 

comme avoit fait Diouf devont Charron, pour conserver la victoire acquise aux er gA ance | “— Jouas est le bozeur le plus te- 

points. dit LE MENTEC Soset, à J'umer de Técrevisse, | nace que jai jamais rencontré, mous 
De son Jouos nous a montré qu'il avait su surmonter la défaillance nous jui-ci n'a cessé de tourner autour '&-t-il dit en manière de conclusion. 


des mois derniers et surtout que devont un odvensire de classe, il avoit su se heu 


Gar © oin aimeo on esee dun omber gent de paite tentinmes… Pierre Le Mentec, accompagné de son au début, -de courir après, mais se M. Sol Eoi 


manager Jonny, nous a dit, à « Poris- fit sèchement arrêter par un rapide 


teur lon- 


H 
8 


Jouos et Felcinelli nous montrèrent qu'il était deux façons d'atta- 

celle qui consiste à essoyer de le battre à ses propres armes ; 

Wà éérobode. Je préfère le premii 

ji ne voulait pas courir, il peu 
me réussit qu'à rencontrer les gants de son adversaire. 

un ot pou lettremé, semblait, Der cette controvonte, 


ment et surtout en crochets droits. 5 Ë * 
iQas Contrel, ce goir, le match ve- A dernier round jai tout mis en, o: RACING CLUB DE FRANCE 


Zadrocz, je n'y suis pos parvenu. » 


perl 


t, 
sans Précision, à la « va comme je te ș Peter Kane nous a déclaré ce ma. | mamet round, 12 ai 
pousse ». Le’ Mentec espérait certar | tin quil mexomptait pas d'être j jouce. = 1 
nement gagner mieux que ça. aTa EE Se Ti _ Joe coups de poucos. — R: M: 
$ 


« Je ne demande qu’à 
Peter Kane» 
vient nous dire J. JOUAS 


J EAN JOUAS, accompagné 


de son manager Eugène 
Huat, est venu nous reni 
visite à « Pari 


Jo suis certain que le 
publie sert heureux de revoir 
ce combat, An ! 


‘ai manqué de ring, mais 
Je retrouve ma forme. 
son côté, Huat nous a dé- 


claré 

— Peter Kane est loin 
mort, croyez-moi, il fait 
a eu ur lui le métier que ne 
possède pas encore « Jeannot » 
qui ne compte que 16 combats. 
Mon poulain, au quatrième 
round, pouvait conclure, mais 11 
n'a pas vu l'Anglais en diffi- 
cuités. Jouas n'a pas encore re- 
trouvé je punch qu'il avait Il y a 
quatre mois, mais ça revient. 

— Un confrère annonce qu'il 
rencontrera Roger le 27, a 


Bruxelles ? 
— ll n'en a Jamal 


été ques- 


tion. Jean va se reposer un peu | 


mière par un coup 


la guerre et les dernières reprises HANSENNE sur 400 mètres 


Détenteur des records nationaux 
des 800 et des 1.500 mètres, Marcel 
Hansenne a l'intention de descendre 
la saison ane sur 400 mètres. 

Chefa’ AL pas réussi 
9/10 mur la distance, et Lunia 48" 


1.000 METRES EN MARCHE ARRIERE presse » : domien, est attendu à Paris cet après- | 3/10. Hansenne peut faire aussi bien 

Après cela il n'y eut rien, ou si peu, cor il faudrait la plume et la technique — Il n'y avait rien à faire contre cette midi venant de Prague, et a l'intention de le prouver. 
du Marcel Hansenne pour décrire cette course à reculoms de l'Italien Falcinelli piave de Mireli | ll fut re x Interviews express 
evont Médina. À raison de 10 tours de ring par reprise, cela doit bien foire près pour foire un beou combet er fétis AES PAER 

-€ cour en morche orrière. seul vouloir me battre fronc ent ! 1 « Je si que le 
à cab fétration Fathétime, qui mo pos voulu autoriser, le Palais des Sports Bien auil frappe lourd, je considère À public françois non pes cru ep ma PALAIS DES SPORTS 

construire D r i n fa dai Certes 
CAE Er taie proto Peur roide et oaos mes les. |@ SAMEDI 23 NOVEMBRE, à 20 h. 45, le RACING CLUB DE FRANCE 
eût pu plutòt comparer ce minuscule boxeur-coureur à pied à son frère > Qu'on me donne Proietti, on vero | time en toute conscience quë J'avais ga- organise un 
Leur outre crese T> 


Pouar : « Peter Kone trove terbie-|$ GRAND GALA DE HOCKEY SUR GLACE 


contre L.T.C. PRAGUE 


© Raymond Famechon désire rencon- | À Médina : « Un vroi coureur à pied ce PATINAGE ARTISTIQUE 


. En réalité, il n'y eut pas de combat trer, en match-revanche, l'Anglais Falcinelli. Pos moyen de le coincer, Ce cham; 
' na pos avoir essuyé À | Tom Smith. Mais celui-ci se refuse à À mest pos sur un ring qu'on curat dò 5 ayr ppd 
lic parisien ne tient remettre les gants devant notre cham- | boxer tous les deux, mois sur la piste FRITZI GILLARD 


du Vélodrome d'Hiver. 


ir. Cor il estime que le combat fronco-italien des « coq » n 
Gaston BENAC. 


pion de France. Aussi 
rencontrera-t-il, à dé 


Falcinelli na ren dit, sons doute Ý LOCATION: Racing Club de France, 81, rue Ampère, CAR. 31-04, - 
le poids piume Mac Glinchy, le 9 dés À trop emoutiié per so couse inferle |È Palais des Sports, SUF. 44-40, - 10, rue Faubourg-Montmartre, TAL. 70-80. 


Les boxeurs marocains | 


à Paris 
M, Midou Bah, manager de Lahous- 
sine, véritable roi de l'uppereut, qui 
fit si grosse impression dimanche cer- | 


nier à Japy 
abandonner, 


bre à Paris. 


Le manager de Casablanca est éga- 
lement venu avec un poids mouche| 


blessé à l'œil, 
nous voir à Paris-presse. 
— Lorsque Lahoussine sera accli- 
maté, il fera merveille, vous verrez. 
En attendant, 


‘Seules les épreuves non inscrites 
à mon palmarès m'intéressent 
‘de 


nous dit Gino BARTALI 


tions, C'est pourquoi je veux mettre 

les Bouchées doubles pour gagner le 

plus d'argent possible. 
Tporpatoree-vons le prochain Tour 


sais encore rien. Tout éé- 


ép qui pias 
Mainienani, soni celles qui ne figaront 
à Palmarès J'ai déjà gagné 

es Jeux, i est 


— Est-il exact 
France pour « 
est définitif, 


en forçant Warrès à| 
t venu 


il bozera le ler décem- 
René MELLIX. 


de valeur, Lohassen ben Maaki, vain-| | VOUS AVEZ TROUVE DANS 


gueur de Benatar et de Boucharit, qui 


lébutera bientôt à Paris. | B U T 


met-Lesueur 


les différents 


après-midi, à 


des rencontres suivantes + 
Mercredi 20 novembre, à 20 h, 30 : 
Vrba (Tch) contre Marcel Bernard ; 
Drobny contre Pétra, | 
Jeudi 21 novembre, à 20 h. 30 
exhibition double-messieurs : Jacque- | 


21 h. 30 : doubles : Drobny-Cernik | 
contre Pétra-Sanglier. Il est possible 
qu'en dernière minute Sanglier cède 
lace à Marcel Bernard. 
'endredi 22, 
Pétra ; Drobny contre M. Bernard. 
de France et de Tchéco- 


« Le sport, élément créateur dans 
la causerie de Gilbert Prouteau cet 


Hautes Etudes Sociales, 12, avenue Al- 


Pour France- | QUI PARAIT AUJOURD'HUI A 
PARIS ET EN PROVI 
Tchécoslovaquie TOUTE L'ACTUALITÉ ET LA 


les jeux sont faits | | DERNIERE HEURE SPORTIVE 
Le tirage au sort de France-Tehéco: 
| lovaqiue a eu lieu ce matin au siège 
de la Fédération et a donné l'ordre = ce Bordeaux, Rouen, Roubaix, 
$ 


4 avec des documents des gronds matches 
de chompionnat provenant par bélino= 


Reims, Toulouse i, Montauban, etc. 
Les reportages photogrophiques sur la 


! 
vont le combat, 
re de K. O. 
n la l 
Claire Brésoles devont la Cité de Ce 
$ 


matinée de Méci 
= 


contre  Grandet-Colin : 


cossonne, les nouveaux chami 
natation, les étoiles féminines du 

de Bor- 
toli à Lisieux, Ainsi qu'un sensationnel 
reportage sur les hommes les plus forts 


artistique, le pêlerina 


à 20 h. 30 : Vrba contre 


Vous lirez les chroniques de Gaston 
BENAC, Jeon ANTOINE, Léon SEE, Lu- 
cien GAMBLIN, Géo VILLETAN, C.-W. 
HERRING, Charles GONDOUIN, 3.- 
GROSBORNE, A. BREFFORT et Fernand 
TRIGNOL 


, 90 Photos, 10 UA 


arts » est le thème de 


17 h, 30, à l'école des 16 


cembre, à Nottingham. André BOURRILLON, phand. 

J'offre donner en gérance mon fäs | BAS de PORTE gr. pass. ar logt Pavillons mællons, Ser À l ae LE $t de et À s HOTEL St-Pbilippe-du-Roule tt eft rement 

Offres d'emploi 100 fr. | ore ne Ren non mon fis | p. P E moon. ROSERENS, ASNIÈRES Peviioos malian CAFÉ-HOT.-REST, : F: S'-ANTOINE PAS ce PORTE TRINITÉ san san Re an Benig 1t g Tr 

On demande : 1° Bou Chpt maga | Alimentat Génér.. Café-Buveite, | 47, de l'Opéra, ORE- 95-58, | EL. Gar sup, 200 ma. 075.000 Pe. He Rec:compt. 7,000, ex , | PAS de Pie. Log. 3 D. que LEVIS, — TRU, 64-58 k D arre. tt eft, piacément sûr | JUST ar Imum r urgeat. 

ation 2e Bon Agent de mucemeët | quart. popul- Ferat promesse 33 | LOCLI canne oa Teata Septem ie: 79-83 | nenf, ite. icher. DERANT de 7e beie stiate RANDS BOULEVARDS Š mil 900. HÔTEL, gare Nord 48 LR e. Arc. 75-40 
$e Bon Dessinateur peties Gruden, | vente al serieux, 11 faut 600-000. | 2 66 sur rue quart. République: | BORD EURE Mer kropet | te KA BUT Bonneterie, ds ville Nos ti oft en Bié. Prix à débattre | TTE ATATE JOURS AU 

Si pas sérieuses ces Inutile | Muter, 21, r.Atbènen, TRI, 2105 | 1 Atelier 80 mi 1 pièce 20 laintes 10 aos. GE chib att. 20.000, habit. Gr. chiftre „journ. PAS DE PORTE CHAUFOUR DR anaa bieu logé. 825. 


erre, Urs. Mai grave, 


1 Borres. Teiepb, Alr compri 
Irr) 


1 Moteur électr 5 CV. 


aux candidats so présenter. G.A.L 
Fo, ba Bourdon, Neuiiig sur dein BSa 
{5 min, métro Eon 18.000. Prix 380.000 tr. FLOR dépend. 8 ba seul tenant clog 
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